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Pour Patrick Coppens 

qui peut lui dire 
comment se reposer 
quelle angoisse 
lui donne le souffle court 
quelle horloge retarde 
quel carburant manque toujours 

en débitant l'arbre au coeur noir 
qu'est-ce qui l'aveugle tant 

la compassion pour lui-même 
n'est-elle que nuage 
et fuite du temps 
secret de bas de laine 
fanfaronnade pour la galerie 

jusqu'à quel degré d'épuisement 
quel vertige quelle corde raide 
quel racoin oublié quel cabotinage 
jusqu'où 

qui peut réconcilier 
le jardin au givre 
la peine du couchant 
à l'érotisme des rêves 
le fou au roi 
le bois dormant et la rose 
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ah ! la dure réalité 
se colletaillant avec la sereine 
patience des mots 
guettant la pelure sur le plancher 
le refroidissement de l'ardeur 
l'insouciance enfantine 
des explorateurs de néant 

nous sommes là et ici 
avec nos engrais nos bons conseils 
nos tuteurs et nos lampes solaires 
nous nous disons à découvert 
que le cœur mérite notre oreille 

dans le frêne qui s'allonge 
naît la planche et la bûche 
confort ou chaleur 
selon qui se consume 
se construit 

un va-tout se joue 
qu'y puis-je 


